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Vivre dans le Royaume 

Leçon 18 : Le Sacrement de Réconciliation 
Le pardon de Dieu disponible pour tous 
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1. Notre vie nouvelle d’enfants de Dieu peut être affaiblie et même 

perdue à cause du péché. Jésus a désiré que son Église continue son 
œuvre de guérison et de salut par le sacrement de réconciliation. 

2. Ceux qui s’approchent du sacrement de Pénitence y reçoivent de la 

miséricorde de Dieu le pardon de l’offense commise contre lui. Ils sont 
réconciliés avec l’Église que leur péché a blessée. 

3. Ce sacrement est appelé le sacrement de la conversion; de la 
pénitence; de la confession; du pardon et de la réconciliation. 

4. Pourquoi un sacrement de réconciliation après le baptême? La 

conversion au Christ et la nouvelle naissance du baptême nous ont 
rendu "saints et immaculés devant lui", mais n’a pas supprimé la 

fragilité et la faiblesse de la nature humaine, ni l’inclination au péché.  
Nous avons toujours besoin de conversion et de pardon. 

5. Notre péché affecte notre relation avec Dieu. Il nous sépare de Dieu et 

de sa vie.  Nous n’avons pas l’assurance d’être sauvés une fois que 
nous avons accepté Jésus et avons été baptisé; nous pouvons choisir 

de refuser le don du salut offert par Dieu en péchant mortellement. 

6. Le baptême est le lieu principal de la première et fondamentale 
conversion, mais le Christ continue à appeler les chrétiens à une 

seconde conversion – une tâche ininterrompue pour l’Église.  

La conversion dans l’histoire du salut 

7. Le Tabernacle/Temple était le lieu où Dieu rencontrait Son peuple, où 
les sacrifices étaient offerts par l’intermédiaire des prêtres afin d’expier 
les péchés d’Israël. Lorsque les romains détruisirent le Temple, Israël 

ne pouvaient plus offrir de sacrifices.  

8. Jésus a pardonné les péchés ce qui a mis en colère les pharisiens : 

“Qui peut remettre les péchés, sinon Dieu seul?”  

9. Par son sacrifice pascal, Jésus a offert sa vie en sacrifice pour expier 

nos péchés et nous réconcilier avec Dieu. En mourant, il a vaincu la 
mort et le péché.  Jésus est l’éternel Grand Prêtre et le médiateur 
entre Dieu et l’humanité.  

La pénitence dans la vie chrétienne 

10.Dieu doit donner à l’homme un cœur nouveau. La conversion est avant 

tout une œuvre de la grâce de Dieu qui fait revenir nos cœurs à lui.  

11.L’appel de Jésus à la conversion et à la pénitence ne vise pas d’abord 
des œuvres extérieures mais la conversion du cœur. Cette conversion :  

a. Conduit à l’expression visible de gestes et des œuvres de 
pénitence. 

b. Elle est une réorientation radicale de toute la vie, un retour, une 
conversion vers Dieu de tout notre cœur, une cessation du péché, 
une aversion du mal.  
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c. Elle comporte le désir et la résolution de changer de vie avec 
l’espérance de la miséricorde divine et la confiance en l’aide de sa 

grâce.  
d. Elle est accompagnée d’une douleur et d’une tristesse salutaires.  

12.La pénitence intérieure peut avoir des expressions très variées : Le 
jeûne, la prière, l’aumône, la réconciliation avec le prochain, les larmes 

de repentance, le souci du salut du prochain, l’intercession des saints, 
la pratique de la charité, la défense de la justice, l’aveu des fautes aux 
frères, la correction fraternelle, la révision de vie, l’examen de 

conscience, la direction spirituelle, l’acceptation de la souffrances et de 
la persécution; prendre sa croix et suivre Jésus. 

13.L’Eucharistie, la lecture de l’Église, la prière de la Liturgie des Heures, 
le Notre Père, les actes sincères de culte ou de dévotion sont des 
remèdes pour nous libérer de nos défauts quotidiens et nous préserver 

du péché mortel. 

14.Les saisons liturgiques et les jours de pénitence (Carême, les 

vendredis) sont des temps appropriés pour les exercices spirituels, les 
liturgies pénitentielles, les privations volontaires (le jeûne et 
l’aumône), et les œuvres caritatives et missionnaires.  

15.Le processus de conversion et de repentance, ainsi que l’infinie 
miséricorde du Père sont décrites dans la parabole du fils prodigue. 

Le sacrement de la réconciliation 

16.Le péché est la rupture de la communion avec Dieu et avec l’Église. La 
conversion inclut à la fois le pardon de Dieu et la réconciliation avec 

l’Eglise, accomplit liturgiquement par le sacrement de la réconciliation.  

17.Seul Dieu pardonne les péchés. Comme Fils de Dieu, Jésus a l’autorité 

sur la terre de pardonner les péchés et il donne ce pouvoir aux 
hommes afin qu’ils l’exercent en son nom. Le Christ a voulu que son 
Église soit le signe et l’instrument de son pardon et de sa 

réconciliation.  

18.Jésus a confié l’exercice du pouvoir d’absolution au ministère 

apostolique qui est chargé du “ministère de la réconciliation”. L’apôtre 
est envoyé “au nom du Christ,” en exhortant : “Laissez-vous 
réconcilier avec Dieu”.  

19.Jésus n’a pas seulement pardonné les péchés; il a aussi réintégré les 
pécheurs pardonnés dans la communauté du peuple de Dieu. 

20.Jésus a donné à Pierre et aux apôtres les clés du royaume des cieux et 
le pouvoir de lier et délier – le pouvoir de pardonner les péchés et 
l’autorité de réconcilier les péchés avec l’Église. La réconciliation avec 

l’Église est inséparable de la réconciliation avec Dieu.   

21.Le Christ a institué le sacrement de Pénitence pour tous les membres 

pécheurs de son Église afin d’offrir une nouvelle possibilité de 
retrouver la grâce de la justification. Deux éléments essentiels du 

sacrement : a) les actes de l’homme qui se convertit sous l’action de 
l’Esprit Saint: contrition, confession, satisfaction; b) l’action de Dieu 
par l’intervention de l’Église. 

22.La contrition est “une douleur de l’âme et une détestation du péché 
commis avec la résolution de ne plus pécher à l’avenir”. 

a. “Contrition parfaite” : provient d’un amour intense de Dieu. Elle 
remet les fautes vénielles et obtient aussi le pardon des péchés 
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mortels, si elle comporte la ferme résolution de recourir dès que 
possible à la confession sacramentelle. 

b. “Contrition imparfaite” : naît de la considération de la laideur du 
péché ou de la crainte de la damnation éternelle. Elle n’obtient 

pas le pardon des péchés graves, mais elle dispose à l’obtenir 
dans le sacrement de la Pénitence. 

23.La confession à un prêtre est un élément essentiel de la pénitence.  
Par l’aveu, l’homme regarde en face ses péchés, en assume la 
responsabilité et par là, s’ouvre de nouveau à Dieu et à la communion 

de l’Église.  Il convient de préparer la réception de ce sacrement par 
un examen de conscience.  

24.Tous les péchés mortels doivent être confessés, même les plus secrets.  
Ne pas avouer des péchés mortels en confession est en soi un péché 
mortel (sacrilège). Se confesser une fois par an est obligatoire; il est 

recommandé de le faire une fois par mois. On ne doit pas communier 
en état de péché mortel. La confession des péchés véniels est 

vivement recommandée : elle nous aide à former notre conscience, à 
lutter contre nos penchants mauvais, à nous laisser guérir par le 
Christ, à progresser dans la vie de l’Esprit. 

25.La satisfaction : Beaucoup de péchés causent du tort au prochain. Il 
faut faire le possible pour le réparer, par ex. restituer des choses 

volées, rétablir la réputation de celui qui a été calomnié, compenser 
des blessures. 

26.L’absolution enlève le péché, mais elle ne remédie pas à tous les 

désordres que le péché a causés. Le pécheur doit encore recouvrer la 
pleine santé spirituelle en expiant pour ses péchés. Le confesseur 

impose une pénitence pour le bien spirituel du pénitent, par ex.  la 
prière, une offrande, dans les œuvres de miséricorde, le service du 
prochain, dans des privations volontaires, des sacrifices.  

27.Le ministre du sacrement : Seul les prêtres peuvent pardonner les 
péchés au nom du Christ comme signe et instrument de l’amour 

miséricordieux de Dieu.   

28.Le “sceau sacramentel” : tout prêtre qui entend des confessions est 
obligé de garder un secret absolu au sujet des péchés que ses 

pénitents lui ont confessés.  

29.Les effets du sacrement: 

a. Réconciliation avec Dieu par laquelle le pénitent recouvre la grâce; 
b. Réconciliation avec l’Église; 
c. Rémission de la punition éternelle encourue par le péché mortel;  

d. Rémission, en partie du moins, des peines temporelles; 
e. Paix, sérénité de conscience et consolation spirituelle;  

f. Plus grande force spirituelle pour le combat de vie chrétienne; 
g. Anticipation du jugement à la fin de la vie terrestre.  

30. La célébration du sacrement: 
a. Salutation et bénédiction du prêtre; 
b. [Lecture de la Parole de Dieu]; 

c. [Exhortation à la repentance]; 
d. Confession des péchés au prêtre;  

e. Imposition et acceptation de la pénitence;  
f. Absolution du prêtre:  
g. Acte de contrition ou louange d’action de grâces;  

h. Envoi avec la bénédiction du prêtre.  
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Questions pour la discussion   
 

1. Pourquoi devons-nous recevoir le pardon pour nos péchés après le baptême? En quoi le 

sacrement de réconciliation inspire l’espérance pour la vie éternelle et la transformation en 

Christ? 

2. Il y a-t-il des aspects du sacrement de la réconciliation qui vous inquiète?? 

3. Pourquoi devons-nous nous confesser à un prêtre au lieu de s’adresser “directement à Dieu”?  

(Indice: Comment les israélites recevaient-ils le salut pour leurs péchés dans l’Ancien 

Testament?) 

4. Pourquoi confesser les péchés véniels puisqu’ils ont pardonnés de toute façon lorsque nous 

recevons l’Eucharistie? 

5. Quels sont les effets du sacrement de réconciliation? 

6. Comment la prière, le jeûne et l’aumône peuvent-ils nous aider à éviter le péché et à grandir en 

sainteté? 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

“Que Dieu notre Père vous montre sa miséricorde; par la mort et la 
résurrection de son Fils, il a réconcilié le monde avec lui et il a envoyé 
l’Esprit Saint pour la rémission des péchés : par le ministère de l’Église, 
qu’il vous donne le pardon et la paix. Et moi, au nom du Père et du Fils et 
du Saint-Esprit, je vous pardonne tous vos péchés”.  (CEC 1449) 
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